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AAsshhaasshhiinn  PPrroojjeecctt  
Ce scénario se déroule aux USA dans les années 20 e t est prévu pour un groupe rela-
tivement expérimenté. 

Par Julien et Ben 

  

Les investigateurs seront tour à tour 
confrontés à la Kabbale, à une secte de 
sorciers décadents, des flics véreux ve-
nus du Ku Klux Clan, des créatures ve-
nant d’un coin sombre... et au Seigneur 
des technologies abyssales : Daoloth! 
Ce scénario est inspiré du scénario 

« Le Projet Dunkelheit » de Geoffrey 
Guntz : merci à lui ! 
Attention cette histoire a été créée 

pour être jouée sur toute une nuit... elle 
est donc assez longue. Elle a été en ou-
tre masterisée à deux, le second maître 
du jeu incarnant notamment 
l’inspecteur Harvey Kalahan (mais elle 
peut être masterisée seul). Dernier 
conseil : les Séides sont puissants : ne 
massacrez pas vos investigateurs trop 
rapidement ! 

Historique 

Au neuvième siècle après Jésus-
Christ, une secte juive portant le nom 
de kabbale se constitua, que part dans 
des cryptes obscures de Damas, en Sy-
rie. Les éminents mathématiciens et 
démonologues qui la composaient ras-
semblèrent leur savoir dans un ouvrage 
rédigé sur des rouleaux de parchemin, 
la Parole très lumineuse. Leur mission 
était de combattre et d'emprisonner en-
tre les dimensions du réel des forces 
maléfiques connues sous le nom de 
Sombres Séides ou Soldats de l'Ombre, 
descendues sur Terre ans plus tôt afin 
de se repaître de la peur des humains. 
Grand était leur courage et sept généra-
tions tard les démons tuaient leur der-
nier innocent. 
Combattant divers fléaux à travers les 

âges, la kabbale survécut jusqu'au dix-
neuvième siècle sous la forme de cercles 
philosophiques. Hélas, un membre am-
bitieux chercha à détourner le savoir 
millénaire, pensant acquérir des 
connaissances illimitées et accéder à 
des plaisirs tels qu'aucun humain n'en a 
jamais connus. Craignant de perdre son 
âme, il pactisa avec eux, et le monde 
plongea à nouveau dans l'horreur. 
A l’époque du scénario, la Syrie est un 

pachalik sous mandat français depuis 
1860 ; le pacha n’a aucune autorité et 
n’a qu’une fonction symbolique. Il y a 
eu beaucoup d’affrontements entre les 
autorités françaises et ottomanes pour 
le contrôle du territoire qui a été plu-
sieurs fois envahi. 

Les Sombres Séides, artisans du 
mal 

D'après la légende, ils auraient été 
créés par Satan lui-même et n'ont d'au-
tre but que de provoquer la peur, dont 

ils se nourrissent, et ainsi accomplir 
leur Prophétie. Ce sont en réalité des 
créatures proches des humains, venues 
de dimensions obscures et adoratrices 
de Daoloth, Celui qui lève les Voiles, un 
Dieu Extérieur dont la forme est si obs-
cène qu'elle provoque la folie. 
Les Séides peuvent utiliser les zones 

d’ombres comme des portails leur per-
mettant de se déplacer instantanément. 
En revanche, les Soldats de l'Ombre 
contrairement à Yog-Sothoth ou aux 
Chiens de Tindalos ne peuvent par cette 
méthode voyager dans le temps. 
Physiquement, les Sombres Séides 

sont de forme vaguement humanoïde. 
Leurs petits yeux fixes et noirs comme 
le néant voient parfaitement dans l'obs-
curité. Leur peau est livide et granu-
leuse, d'aspect caoutchouteux, et com-
porte de nombreuses blessures ouvertes 
et sanglantes, témoins d'auto-
mutilations fréquentes. Ils portent peu 
de vêtements, généralement un drap 
noir flottant ou rien du tout. Au milieu 
de l’abdomen, ces monstres possèdent 
une protubérance caractéristique, d’où 
peut jaillir un long pseudopode vis-
queux rouge délavé, celui-là même qui 
entre dans le crâne des victimes quand 
ils se nourrissent ; en effet, la peur ex-
trême stimule la sécrétion de divers 
messagers chimiques, notamment 
l’adrénaline, dont ils sont friands. 
Les Sombres Séides ont quelques 

pouvoirs de nature magique. 
En bonnes créatures de Daoloth, elles 

peuvent mettre HS toute technologie 
(dans un rayon de 30m). La Prophétie 
des Sombres Séides dit qu’il existe un 
moyen d’invoquer Daoloth leur maître 
de définitive, et que le rituel à accomplir 
leur apparaîtra par bribes sous forme 
de visions à chaque fois qu'ils détrui-
sent un esprit lors d’un rituel. Ce rituel 
nécessite l’obscurité totale. Ainsi les 
Soldats de peuvent générer spontané-
ment une substance noirâtre et pâteuse 
qui leur sert à colmater toutes les brè-
ches par lesquelles de la lumière pour-
rait entrer dans une pièce afin d’obtenir 
le noir total. 
Ils sont ensuite capables de démulti-

plier les phobies des êtres humains jus-
qu'à les rendre insupportables et causer 
la folie, qui les mène à l’extase. Ils ne 
peuvent causer cette excitation qu’à des 
individus instables, cependant, si leur 
pouvoir augmente, ils deviennent capa-
bles de torturer une personne parfaite-
ment saine d’esprit. Chaque victime 
leur rapporte un point de POU. 
L’adrénaline a sur le cerveau de ces 
mon effet hallucinogène, d’où leur im-
pression de fantasmer tandis qu’ils se 

repaissent d’un innocent. Plus ils susci-
teront la peur dans la race humaine, 
plus ils auront d’éléments pour accom-
plir la cérémonie de leur Prophétie, 
qu’ils nomment l’Invocation Finale. 

Sombres Séides, les Maîtres de 
la Peur 

FOR 4D6 CON 5D6 TAI 2D6+6 
INT 6D6 POU 4D6 DEX 3D6 
 
FOR 15 CON 16 TAI 16 INT 26 
POU 15 DEX 17 
PV 16 PM 15 BaD +1D4 
 
FOR 19 CON 23 TAI 15 INT 24 
POU 21 DEX 14 
PV 19 PM 19 BaD +1D6 
 
FOR 14 CON 24 TAI 14 INT 21 
POU 17 DEX 6 
PV 19 PM 15 BaD +1D4 
Domination 
35+POU%, la victime tente un jet de 

POU contre POU sur la table de résis-
tance, en cas d'échec elle succombe à 
ses angoisses et n’est plus capable de se 
défendre. 
Trompe 
100%, sur victime immobilisée, perte 

de 2D6 PV, 2 FOR et 2 CON par rd. 
Griffes 
60% 1D8 pts d. + bd. 
Armure : quelle que soit l’attaque 

dont ils sont la cible, ils ne subiront 
qu’un point de dommages, qu’ils ac-
cueilleront avec délectation. Pour eux la 
douleur est raffinement. Un empale-
ment signifiera que l’arme employée 
leur inflige des dégâts normaux. 

IInnttrroo  ::  mmeeuurrttrree  eett  eenntteerr--
rreemmeenntt  

10.12.1922 
Les PJ sont réunis pour une raison 

quelconque (en l’occurrence lors de la 
partie jouée, c'était pour l’enterrement 
d’un perso mort au scénar précédent !). 
Vers 01H00, un locataire affolé de 

l’immeuble d’en face tambourine à leur 
porte. Phil Barney dit avoir entendu des 
cris de dément dans l’appartement du 
dessus, au troisième étage. 
L’appartement est celui de Thérèsa Jo-
nes. 
Les investigateurs trouvent la porte 

de la chambre légèrement coincée, du 
fait de la substance noire qui est au-
dessous, et une fois ouverte il y aura un 
profond appel d’air à l’intérieur, comme 
si la pression y était différente (les 
Sombres Séides ont quitté la pièce par 
des moyens surnaturels et Grünbaum 
n’est pas entré avec eux, occupé à fouil-
ler les papiers de madame Jones). 
La vision du corps mutilé qui gît à 
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terre provoque une perte de 1/1D4 SAN. 
La police arrive sur les lieux rapide-

ment (prévenue par Phil Barney depuis 
la conciergerie) : 2 agents + le jeune 
inspecteur Harvey Kalahan. 
 
Kalahan semble débordé et ac-

cepte/demande l’aide des PJ (leur répu-
tation n’est plus à faire). 
 
11.12.1922 AM 
A propos de Thérèsa Jones, une 

quinquagénaire acariâtre qui vit seule 
et dont les voisins diront tous qu’elle 
était « toquée ». La pauvre était arach-
nophobe à l’extrême, et avait déjà sé-
journé plusieurs mois au Sanatorium 
d’Arkham un fait que les locataires de 
l’immeuble ont appris par des ragots et 
ont soigneusement noté, sans connaître 
la raison exacte de cet internement. 
On ne trouvera chez madame Jones 

aucun document relatif à sa santé, pour 
la bonne raison que le professeur Grün-
baum a pris soin de les faire disparaître. 
Si on s’adresse au Sanatorium 
d’Arkham on apprendra (avec beacoup 
de baratin) que Théresa Jones était sui-
vie par Le Professeur Joseph Grün-
baum. Madame Jones ne laisse pas 
grand chose d’exploitable si ce n’est un 
journal de cuir intitulé « Un Enfer au 
Quotidien » qui raconte la lente évolu-
tion de sa maladie mentale, et comment 
elle en était arrivée à passer des nuits 
blanches à fixer le plafond pour être 
sûre qu’aucune araignée ne la piquerait 
durant son sommeil, et comment elle 
devait inspecter une chaise sous tous les 
angles avant de pouvoir s’y asseoir. Elle 
comptait mettre prochainement un 
terme à sa vie, ce qui ne va pas aider les 
investigateurs dans la thèse criminelle. 
 
11.12.1922 PM 

Rapport officiel d’autopsie 
11.12.1922 

Individu de race blanche, 52 ans, sexe féminin – 
GS : AB formellement identifié comme étant Thérè-
sa Jones, née à Arkham, le 19 décembre 1871. 
Corps trouvé à 01h20 par des voisins dans la nuit 
du 10 au 11 décembre 22 

Heure approximative du décès : 01H00 dans la 
nuit du 10 au 11 décembre 22 

Conclusions des analyses : 
Le cuir chevelu du sujet a été grossièrement tail-

lé en larges bandes et en lambeaux, tandis que des 
touffes de cheveux très importantes ont été arra-
chées. Cuisses, bras et ventre ont été griffés – dé-
chiquetant l’épiderme puis le derme sur près d’un 
centimètre. L’humérus droit a même été mis à nu. 

De nombreux résidus corporels (cheveux, derme 
essentiellement) ont été retrouvés sous les ongles 
de la victime. Plusieurs ongles sont brisés. Les 
résidus susnommés sont ceux d’un individu de race 
blanche groupe sanguin AB Enfin, des marques 
d’origine inconnue, ressemblant à de petites moi-
sissures, apparaissent à l’intérieur des narines et 
tout le long des sinus. Un hématome important 
tache le fond de la cavité nasale. 

Après analyse chimique, il s’avère que la subs-
tance noire découverte en grande quantité sur les 
lieux du drame est un mélange de Carbone, de 
Sélénium et de Tantale pulvérisés. Ce mélange ne 

correspond à aucun composite connu. Cause de la 
mort : crise cardiaque. 

Second meurtre à Campville 

12.12.1922 AM 
Harvey Kalahan est prévenu d’un se-

cond meurtre dans le petit village de 
Campville qui dépend d’Arkham. Il pré-
vient les PJ mais leur confiera qu’il a 
hésité car sa hiérarchie ne voit pas d’un 
bon oeil leur présence. 
Le 12.12 à 8h30, le facteur Dick 

Brown découvre, au cours de sa tour-
née, le corps sans vie de Joe Bobstone, 
un paisible retraité des chemins de fer. 
Le vieil homme n’étant pas comme à 
son habitude dans la chaise à bascule de 
son perron, le facteur a décidé d’entrer 
lui remettre son courrier en main pro-
pre, et a eu la vision la plus épouvanta-
ble de sa carrière. Il s’évanouit sur-le-
champ, se remet quelques quinze minu-
tes plus tard, enfourche sa bicyclette et 
retourne directement à Campville pré-
venir la police d’Arkham du macabre 
incident. 
Campville comporte à peine quarante 

habitants qui se connaissent tous les 
uns les autres. Les quelques mots en-
tendus sur Bobstone seront les mêmes 
auprès de tous les villageois. Le vieux 
avait développé une peur paranoïaque 
et craignait pardessus tout qu’on em-
poisonne sa nourriture, c’est pourquoi il 
ne participait jamais aux repas com-
munaux ; personne ne lui en voulait 
pour cela et ça faisait rire plus qu’autre 
chose. 
Sa voisine, qui s’occupait de sa comp-

tabilité, témoignera qu’il était bien or-
ganisé et rangeait tous ses papiers im-
portants dans un carton jaune sous son 
lit. Lorsque la police mettra la main sur 
ce carton, elle constatera qu’il a été 
fouillé et que son contenu a été remis en 
vrac et froissé. Les agents n’ont pu rele-
ver aucune empreinte concluante. Le 
seul autre objet qui a intéressé les en-
quêteurs est une petite boîte de médi-
caments cylindrique qui porte 
l’étiquette Kirdex et contient une dou-
zaine de gélules blanches, à l’origine 
quarante. Un jet en Pharmacologie ré-
vélera que ces médicaments servent à 
apaiser les déments, et surtout qu’ils ne 
peuvent être distribués que sur ordon-
nance en bonne est due forme ; pour-
tant, aucune ordonnance ne sera trou-
vée dans le carton à papiers ou ailleurs. 
Toute personne voyant le cadavre de 
Bobstone perdra 1D3 SAN 

Rapport officiel d’autopsie 

12.12.1922 Individu de race blanche, âge 71 
ans, sexe masculin – GS : A 

Formellement identifié comme étant Joseph 
Bobstone, né à Arkham le 26 mars 1851. 

Corps trouvé le matin du 12.12.22 à 8h30 par 
Dick Brown facteur à Campville. 

Conclusions des analyses : 

Une blessure béante s’ouvre d’un flanc à l’autre, 
par laquelle l’intestin a été tiré et purgé à la chaux 
vive. Un seau de cette substance, ainsi qu’un bidon 
d’eau de Javel, ont été trouvé à proximité du corps. 

Le visage est couvert de brûlures chimiques, et 
tout l’œsophage est dans le même état. Le sujet 
aurait avalé en grande quantité un mélange d’eau 
de Javel et de vinaigre de vin. 

Nombreuses traces et résidus corporels retrou-
vés sous les ongles de la victime. Les résidus sus-
nommés sont ceux d’un individu de race blanche 
groupe sanguin A Le cœur en mauvais état paraît 
avoir subit une décharge électrique de forte intensi-
té, une émotion qui en a provoqué l’arrêt. 

Comme dans le cas de Mme Thérèsa Jones 
(rapport du 11.12.22), des marques d’origine in-
connue, ressemblant à de petites moisissures, ap-
paraissent à l’intérieur des narines et tout le long 
des sinus. Un hématome important tache le fond de 
la cavité nasale. 

Après analyse chimique, la substance noire est 
identique au cas susnommé. 

Cause du décès : Arrêt cardiaque 
Note : Plusieurs griffures et hématomes post-

mortem ont été relevés sur l’ensemble du corps. 

 
On notera juste la déposition d’un vil-

lageois (Sam Fekkel) qui a aperçu une 
berline noire, immatriculée à Boston 
passant à toute vitesse dans le village le 
jour de l’incident, vers sept heures du 
matin, à son bord deux hommes (pas de 
description). 
Avec les éléments actuels, il est éga-

lement possible d’enquêter à partir du 
Kirdex : il y a peu de pharmacies dans 
le coin, et toutes seront formelles ; ce 
médicament n’a pu être prescrit qu’au 
Sanatorium d’Arkham. 

Troisieme meurtre 

12.12.1922 PM 
Les investigateurs n’auront pas beau-

coup le temps de se retourner car le 
troisième crime survient immédiate-
ment, en pleine journée, à Arkham (sur 
la route menant à Campville). 
A 15h58 très précisément, l’officier de 

police Rodolphe Parvis remarque dans 
la rue où il marche la fenêtre d’une cave 
qui surplombe légèrement le trottoir ; 
une substance noire et opaque la recou-
vre, et connaissant les détails de 
l’affaire dite des suicides extraordinai-
res il décide d’entrer dans la maison par 
tous les moyens. Dans l’encadrement de 
la porte il est violemment bousculé par 
un homme à forte carrure qui sort pré-
cipitamment, un appareil photo en 
bandoulière. L’officier n’a pas le temps 
de distinguer le visage de son agresseur 
avant de prendre un coup de poing qui 
lui casse le nez ; il parvient juste à arra-
cher un bouton de manchette du mysté-
rieux photographe, qui porte un par-
dessus épais en laine noire, un chapeau 
commun et des bottes. Le bouton en 
question est doré, gravé d’un symbole 
étrange (voir dessin). Se relevant trop 
tard pour poursuivre l’homme, l’officier 
Parvis décide de pénétrer dans la mai-
son et y découvre dans la cave le corps 
de monsieur John Tucker, cordonnier, 
dans un état épouvantable, dont la vue 
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coûte 1 SAN. Tucker vit seul depuis la 
mort de sa femme, dans une maison 
contiguë à celle de sa sœur (Mary Tuc-
ker), qui viendra immanquablement 
harceler la police dès qu’elle verra un 
peu d’agitation devant sa fenêtre. Elle 
racontera alors l’histoire qui a boule-
versé son frère et lui donnait des crises 
de démence depuis quelques mois : 

« Kate, la femme de John, était de faible consti-
tution, toujours sujette aux infections et aux maux 
de tous les genres, frêle et d’une pâleur mortelle. 
Au printemps 1920, tandis qu’elle marchait dans le 
jardin de ses cousins à Providence, elle s’est fait 
piquer par une guêpe et s’est effondrée. Le méde-
cin de famille est venu tout de suite et l’a déclarée 
morte sur-le-champ. On l’a beaucoup pleurée et ce 
pendant presque un an. En janvier de cette année, 
John est tombé en rangeant son grenier sur un 
portrait de femme, l’arrière-grand-mère de Kate, et 
a reconnu à son doigt la bague avec laquelle celle-
ci s’était fait enterrer. Pensant alors qu’elle valait 
grand prix, il a commandé à la ville une ouverture 
du tombeau, et quoi que le pasteur lui ait vivement 
déconseillé, il l’a obtenue. Pensez bien que les 
braves gars des pompes funèbres s’étaient servis, 
et jamais on a mis la main sur sa bague, mais on a 
trouvé la matelassure du cercueil toute déchirée, le 
squelette avait les bras en l’air et des doigts man-
quants, et on a retrouvé ces doigts dans la cage 
thoracique. Le gardien du cimetière qui avait déjà 
connu ça nous a déclaré qu’on avait probablement 
enterré la malheureuse vivante, et que c’était des 
choses qui arrivaient. Mais John en a été tout bou-
leversé et il a depuis eu une peur panique qu’on 
l’enterre vivant, c’est pourquoi il buvait pour se 
donner des bonnes couleurs, et ne dormait jamais 
plus de vingt ou trente minutes. » 

Rapport officiel d’autopsie du 
12.12.22 

Individu de race blanche, sexe masculin 
47ans GS : A formellement identifié comme 

étant John Tucker, né à Providence, le 15 juin 
1875. 

Le corps a été retrouvé à 15h58 par l'agent de 
police monsieur Parvis, la mort étant survenue ap-
paremment 1 heure plus tôt. 

Plusieurs lésions ont été relevées sur le corps. 
Plusieurs peuvent être considérées comme mortel-
les. 

Nombreuses traces et résidus corporels et de 
terre retrouvés sous les ongles de la victime. Les 
résidus susnommés sont ceux d’un individu de race 
blanche groupe sanguin A. La terre susnommée 
correspond à celle de la cave où le corps a été 
trouvé. 

Comme dans le cas de Mme Thérèsa Jones 
(rapport du 11.12.22) et M. Joseph Bobstone (rap-
port du 12.12.22) des marques d’origine inconnue, 
ressemblant à de petites moisissures, apparaissent 
à l’intérieur des narines et tout le long des sinus. 
Un hématome important tache le fond de la cavité 
nasale. 

Après analyse chimique, la substance noire est 
identique aux cas susnommés. 

Cause du décès : Hémorragie due aux nom-
breuses liaisons mortelles. 

 
Encore une fois, Tucker était un pa-

tient du professeur Joseph Grünbaum, 
et à présent un indice décisif doit 
conduire les investigateurs à celui-ci. Ce 
peut être un flacon de Kirdex et une 
carte de visite glissée dans l'agenda per-
sonnel de la victime et qui auraient ain-
si échappés à la fouille méthodique de 
son bourreau pour effacer ses traces. 

Le sanatorium d’Arkham 

Le professeur Joseph Grünbaum est 
le “récent” directeur du Sanatorium 
(son prédécesseur étant parti à la re-
traite) 
Le Docteur Sivert a été interne du Sa-

natorium et c’est ici qu’il a été formé. Il 
n’a pas suivi de formation particulière à 
la psychanalyse et utilise des méthodes 
classiques à base d’électrochoc. Ils trai-
tent moins de patients et essentielle-
ment des cas irrécupérables depuis 
l’arrivée de Grünbaum. 
Le Docteur Mac Dutty est le médecin 

généraliste et le spécialiste en pharma-
cologie de l’asile. 
Le professeur Grünbaum vit ici, dans 

un appartement de fonction. Les trois 
médecins ont les même horaires c'est-à-
dire du lundi au jeudi de 7h30 à 12h00 
puis de 13h30 à 19h00 ; le reste du 
temps ils se trouvent à leur domicile, 
soit sur place pour Grünbaum, en ville 
pour Sivert et Mac Dutty. A la discré-
tion du Gardien, des jets en Baratin et 
en Persuasion seront nécessaires pour 
mener à bien les interrogatoires, de 
même que des jets en Trouver Objet 
Caché détermineront une perquisition 
efficace. L’ensemble des informations 
que l’on peut collecter est décrit des-
sous. 
 
Le scandale du Medecin Legiste Franck Do-

dley 
Le matin du 13.12.22, le Capitaine de la Police 

d’Arkham John Raymond Legrasse (sous la pres-
sion des inspecteurs bostoniens Mike Davis et 
Ruppert O’Connel qui ont fourni de (fausses) preu-
ves indiquant que Dodley appartient à un réseau de 
nécrophiles), autorise une fouille au domicile du 
Légiste. 

Franck Dodley est arrêté suite à la découverte 
d’un cadavre momifié, maquillé et habillé de façon 
obscène et portant des traces de sperme que le 
labo de Boston identifiera (2 jours après) comme 
étant celui du Légiste (NDR : 1920, labo pour tra-
ces de sperme ???). 

 
Harvey Kalahan apprend la nouvelle à son do-

micile et prévient tout de suite les PJs. Kalahan n’a 
pas les 2 derniers rapports de Dodley!! «Il faut les 
récupérer... mais... attendez... quelqu'un est chez 
moi... *détonation... puis plus rien* Officiellement 
Harvey Kalahan a été abattu par un cambrioleur 
s’étant introduit chez lui. (en fait c’est Mike Davis et 
Ruppert O’Connel qui le tuent) 

Le témoignage du docteur Ken 
Sivert 

Le docteur Sivert n'est pas du tout 
impliqué dans l'affaire que suivent les 
investigateurs. C’est un petit bon-
homme sec, avec le teint pâle. Il ne 
connaît pour ainsi dire pas les travaux 
de Grünbaum et le prend pour un char-
latan. D’après ce qu’il sait, Grünbaum 
serait notoirement religieux et se rend à 
la synagogue au moins une fois par se-
maine ; il observe également le jour du 
shabbat et ne travaille jamais le ven-
dredi. Il est plutôt sympathique et un 
excellent médecin. 

Fouille du cabinet de Sivert 

Ken Sivert n’a rien à cacher et pourvu 
qu’ils aient l’aval d’un supérieur des 
forces de l’ordre les investigateurs 
pourront perquisitionner son cabinet en 
sa présence, sans quoi ils devront agir 
illégalement. La porte n’a pas de verrou 
et se ferme à l’aide d’une clé des plus 
simples. On trouvera des dossiers 
concernant des cas irrécupérables (Tré-
panés de la guerre, patient ayant suivi 
les « méthodes old school de l’Asile » 
etc.), une enveloppe de grand format 
soigneusement refermée portant les 
marques de l’U.S. Air Mail ; elle 
contient un magazine bas de gamme de 
science-fiction, à savoir le numéro de 
Pine Cones d’octobre 1919, qui entre 
autres récits fantaisistes contient la 
nouvelle Beyond the Wall of Sleep, par 
H.P. Lovecraft (en anglais, +1% en My-
the de Cthulhu, +1% en Occultisme, 
perte de 0/1 SAN, pas de sortilèges). 
Bien qu’il soit un scientifique, Sivert 
s’intéresse aux récits fantastiques et se 
prend même parfois à croire en certai-
nes nouvelles comme en des témoigna-
ges du futur. 

Domicile de Sivert 

Rien à signaler de ce côté. Sivert y vit 
avec sa femme Jeanne et leurs deux en-
fants (Harvey et Henry). 

Le témoignage du docteur Al-
bert Mc Dutty 

Mac Dutty n’est pas tout à fait ce dont 
il a l’air : sous ses airs de docteur hono-
rable et sympathique, se cache un 
homme avide de pouvoir et touchant à 
la magie noire. Mac Dutty accueille les 
PJ de façon très courtoise (trop pour 
être honnête ?). 
Il est pourtant profondément impli-

qué dans l’affaire : c’est sa voiture qui a 
été aperçue à Campville par un témoin, 
et l’homme qui prenait des photos surie 
troisième lieu de crime travaillait pour 
lui. Il se méfie de Grünbaum parce que 
celui-ci est juif, et si on l’oriente dans ce 
sens il n’hésitera pas à exposer ses opi-
nions antisémites. C’est cette méfiance 
qui l'a incité à espionner son collègue 
depuis des années, et Grünbaum est 
bien trop distrait et absorbé par son 
travail pour s’en rendre compte. Ainsi, 
il s'est emparé de documents anciens et 
a fait des recherches sur l’historique de 
la kabbale. Il a appris ensuite l’existence 
et la réalité des Soldats de l’Ombre, et y 
a vu une arme plus qu’intéressante. 
Membre du groupe de sorciers de Lan-
ty, il est chargé de faire un rapport sur 
le potentiel destructeur de ces choses, 
d’où les photographies. D’un point de 
vue pratique, Mac Dutty ne dira abso-
lument rien de tout ça, à moins qu’on 
ne lui arrache les ongles un par un. 
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Fouille du cabinet de Mac Dutty 

Le matin aux alentours de 7h30, Mac 
Dutty arrive au cabinet à bord d’une 
berline noire immatriculée à Boston, et 
dont le chauffeur est un homme large et 
barbu (voir photo). C’est cet homme qui 
a agressé l’agent Parvis, il n’a cependant 
pas la bêtise de continuer à porter sa 
veste dont il manque un bouton et il est 
impossible de le confondre. Il quitte son 
cabinet après 20h00, toujours dans ce 
véhicule. 
Mac Dutty s’opposera catégorique-

ment à la fouille de ses affaires, prétex-
tant le respect de ses patients. Il faudra 
fracturer la porte de son cabinet per-
sonnel. A l’intérieur de son grand secré-
taire, un bloc métallique à six tiroirs 
tous fermés à clé, on trouve une pile de 
tracts couverts de slogans nationalistes 
et racistes. Il y a également un plan rou-
tier de la région de Boston. Le secrétaire 
renferme encore un certain nombre 
d’ouvrages d’anatomie humaine, em-
bryonnaire et animale, et « Eugénisme 
et psycho-capacités » par le psycholo-
gue et physiologiste anglais Francis Gal-
ton (Traité pseudo-scientifique élabo-
rant la théorie selon laquelle certaines 
personnes ont à la naissance des capaci-
tés psychiques particulières. Ces capaci-
tés étant héréditaires), ainsi que les 
dossiers de ses patients. 
Le bureau comporte quelques papiers 

sans importance en cours de traite-
ment, un nécessaire de correspondance, 
un buste de Nietzsche en pierre de 
quinze centimètres. Dans le tiroir cen-
tral fermé à clé, on trouve une liasse de 
pages couvertes d’une écriture en pattes 
de mouches. Il s’agit de notes de 
Mac Dutty sur ses recherches sur la 

kabbale, qui parlent de confirmation de 
complot juif millénaire, d’une secte de 
mathématiciens et démonologues. Leur 
mission était de combattre et d'empri-
sonner entre les dimensions du réel des 
forces maléfiques connues sous le nom 
de Sombres Séides ou Soldats de l'Om-
bre, descendues sur Terre mille ans plus 
tôt afin de se repaître de la peur des 
humains. Sept générations après la 
création de la Kabbale les démons 
tuaient leur dernier innocent. Mac Dut-
ty affirme que Grünbaum fait partie de 
la Kabbale et qu’il est en relation avec 
des Séides. 
Enfin, on trouvera une lettre de pa-

pier épais portant un cachet de cire 
rouge arborant le symbole de la secte : 
 
Ainsi donc cher docteur vous avez fini par obte-

nir la preuve de ce que vous avanciez… Vous allez 
rendre un fier service à notre confrérie. 

Cette arme, telle que vous me l’avez décrite, 
pourrait permettre à notre loge d’évoluer au sein de 
la grande famille et d’y imposer sa volonté. Il nous 
faut maintenant nous approprier cette arme, et cela 
par tous les moyens. Notre amitié avec les mem-
bres du Ku Klux Klan pourrait grandement nous 
aider. Je vous recontacte ultérieurement. 

Georges Lanty 

Fouille de la maison de Mac 
Dutty 

Maître chiens 

FOR 11 CON 14 TAI 13 INT 10 
POU 8 DEX 8 APP 7 EDU 9 
SAN 40 PV 14 Bd +0 
Armes : Coup de pied 50% 1D4+Bd 
Barre de fer 60% 1D6+Bd 
Matériel : laisses, lampe-torche, sif-

flet à chiens, clefs d'une porte dérobée 
du manoir. 

Chiens Dobermann x4 

FOR 5-6-6-7 CON 8-8-8-9 
TAI 7-8-8-10 DEX 15-15-16-17 
PV 8-8-8-10 
Armes : Mâchoires 35% 1D4 
Compétences : Bondir par surprise 

80% Flairer 98% Suivre une Piste 95% 
Trouver Objet Caché 80% Haïr les 
Chats 90% Se Laisser Amadouer par de 
la Viande 75% 
 
L’ensemble de la maison ne présente 

pas grand intérêt. Un PJ perspicace no-
tera tout de même la présence des pho-
tos d’une femme (Helena Mac Dutty 
Morte en couche à son domicile le 
23.06.1918). 
Un autre PJ pourra trouver un bout 

de courrier manuscrit déchiré titré : 
Extrait des conclusions du juif Einstein sur le 

chaos atomique 
« J'ai eu la chance inouïe de pouvoir plonger 

dans la science ancienne de la Parole Très Lumi-
neuse, lorsque j'étudiais à Damas. Je fus alors 
fasciné par les descriptions et les théories qui fu-
saient à propos de Daoloth, Celui Qui Lève Les 
Voiles, le point zéro de toutes les dimensions. Avec 
le peu de moyens scientifiques de l'époque, les 
sages parviennent à établir des schémas physiques 
que je n'ai pu mettre en lumière que très récem-
ment. La formidable effervescence de Daoloth m'a 
permis de comprendre divers mécanismes de 
transformation, de la matière, et ainsi achever mes 
théories sur l'arme atomique. Hélas, je me rends 
compte à présent que mes travaux seront exploités 
pour commettre l'irréparable, aussi j'entreprends 
dès aujourd'hui de tout détruire. » 

 
Mais un escalier mène au sous-sol qui 

lui comporte un laboratoire! C’est là 
que Mac Dutty a jadis réalises “expé-
riences” afin d’obtenir un fils corres-
pondant aux théories de Francis Galton. 
Toute l’installation est recouverte de 
grands draps ayant pris la poussière. 
Elle est composée d’ustensiles scientifi-
co-médico-occultes et de bocaux conte-
nants les embryons ratés. 

Le témoignage du professeur 
Joseph Grünbaum 

Si on fait une quelconque allusion à 
son implication dans une affaire de 
meurtre, le professeur virera au pour-
pre : « Mais comment osez-vous émet-
tre de telles allégations ?!» Il sera alors 
difficile d’obtenir sa coopération. 
Si au contraire on se présente à lui de 

manière neutre, il fera un long discours 
pompeux sur la psychanalyse et ses ver-
tus, l’importance de son travail (écouter 

sans interruption pendant une demi-
heure permet d’augmenter son score de 
psychanalyse de 2%). Pour lui, rien 
d’anormal ou de suspect ne se déroule 
dans le cabinet. 

Fouille du cabinet de Grün-
baum. 

Le professeur dispose d’un micro-
phone et d’une installation qui lui per-
met d’enregistrer tous ses entretiens 
avec ses patients sur des cylindres de 
cire. Il interdit formellement qu’on 
fouille son cabinet s’il n’est pas présent, 
et s’il l’est il ne laissera personne écou-
ter ses archives. Il faudra donc 
contourner son interdiction. Il y a 
soixante-huit cylindres, tous portent 
une étiquette avec le nom du patient. Ici 
sont retranscrits les entretiens des pa-
tients morts dans l’affaire : 
 
Entretien avec monsieur Bobstone, 11 janvier 

1922 : 
« J’ai comme des frissons qui parcourent mon 

échine, j’ai l’impression… l’impression que cette 
nourriture qu’ils me donnent n’est pas tout à fait 
saine, comme si une minuscule mais terriblement 
dangereuse bactérie s’y était glissée, voyez, et je 
ne peux absolument pas manger cela. 

- Il vous faut pourtant bien vous nourrir, mon-
sieur Bobstone. 

- Alors vous aussi, professeur, vous êtes de leur 
côté ? Vous croyez que je vais avaler votre poison 
sans réagir ? J’aime mieux mourir par mes propres 
moyens, ça ira plus vite! Tenez, si vous me faites 
avaler cette nourriture immonde, je vous jure que je 
suis capable de m’arracher les tripes, et des les 
récurer jusqu’à ce que mort s’en suive! Vous avez 
compris!? Avez-vous compris ? » 

 
Entretien avec madame Jones, 3 mars 1922 : 
« J’ai peur professeur, j’ai peur de ce qui pourrait 

m’arriver. 
- Il ne vous arrivera rien ici, Thérèse, il n’y a au-

cune araignée, voyez vous-même. 
- C’est que, les gens, ils ne comprennent pas, ils 

ne soupçonnent pas la malignité diabolique de ces 
bestioles, mais moi, moi je sais. Elles peuvent se 
cacher partout, et elles veulent nous mordre pour 
injecter leur affreuse humeur paralysante, qui vous 
fait pourrir debout. 

- Songez à la taille minuscule des spécimens de 
nos régions, que vous arriverait-il si un de ces 
arachnides marchait sur votre peau ? 

- Ce qui m’arriverait ? Ce qui m’arriverait ? Mais 
je meurs d’horreur rien que d’y penser… . Non… 
c’est impossible… je dois penser à autre chose… 
Au secours, je sens leurs pattes qui cavalent sous 
ma robe ! Mon Dieu! Il faut que je gratte, gratte, 
gratte pour ôter ces saletés ! » 

 
Entretien avec monsieur Tucker, 16 juin 1922 
« Ah, monsieur, imaginez que ça m’arrive, à 

moi! Qu’est-ce que je pourrais bien faire, perdu 
seul au fond de cette fosse immonde, avec au-
dessus six pieds de terre qui empêcheraient les 
secours de m’entendre… Maudite soit cette terre 
qui avale notre chair et précipite sa putréfaction, 
Kate était si jeune ! 

- Calmez-vous ; de tels cas, de telles erreurs de 
diagnostic sont extrêmement rares, il n’y a aucune 
chance pour que ce destin tragique soit le vôtre. 

- Mais qu’est-ce que vous en savez, vous! Jé-
sus-Christ, Marie, Joseph, comment sortir de ce 
piège terrible ?? Je vais creuser, creuser avec e 
toute ma peine et tout mon courage, je n’en serai 
pas réduit à dévorer mes mains comme l’a fait 
cette pauvre enfant… » 
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Les cylindres sont complétés par des 
dossiers médicaux manuscrits ; dans 
ceux des victimes, les ordonnances 
froissées et autres pièces dérobées à 
leur domicile ont été rajoutées récem-
ment. Il y a là de quoi faire arrêter 
Grünbaum, et si les investigateurs déci-
dent de le livrer à la police, il sera jeté 
en prison en attendant son jugement. Il 
sera alors très simple d’obtenir le droit 
de perquisition de son appartement. 
Le professeur possède sur ses rayon-

nages une importante collection de li-
vres de médecine, tous les ouvrages de 
Sigmund Freud, mais également des 
livres comme « Pratique de l’Hypnose » 
ou bien « Le sens caché des rêves » ; 
quelques livres purement occultes s’y 
mêlent également, , en hébreu, comme 
« Les monstres et leurs semblables » 
(cf. Livre des Règles p. 78) dans une 
édition ancienne de dix volumes avec 
fermoirs en argent. 
A un mur pend un étrange tableau, 

qui met mal à l’aise toute personne le 
contemplant : il représente une pyra-
mide translucide sur fond étoilé, à 
l’intérieur de laquelle semblent tour-
noyer des brumes épaisses et déchaî-
nées ; au milieu de la tourmente, on dis-
tingue en ce concentrant un œil im-
mense et unique à la pupille dorée. Of-
ficiellement, il l’a eu à une brocante. 

Fouille de l’appartement de 
Grünbaum. 

La porte d’entrée n’est pas bien diffi-
cile à forcer, elle n’a qu’une simple ser-
rure ronde. La peinture blanche qui la 
recouvrait a viré au gris sale, de nom-
breuses écailles manquent, les échardes 
sont légions ; tout le panneau central a 
été remplacé par un vitrail de mauvais 
goût, richement coloré, figurant un la-
byrinthe. 
L'intérieur est petit et inconfortable, 

mais propre et bien tenu. Une Ménora 
(candélabre à sept branches) orne le 
manteau de la cheminée, et plusieurs 
des cadres au mur figurent des symbo-
les ésotériques mêlés de pictogrammes 
hébreux. La Torah, dans une édition de 
prix et très volumineuse, trône sur une 
table basse de bois qui lui semble réser-
vée. Parmi les photos, on peut voir Jo-
seph et son père Simon, vêtus de shorts 
et de chemises de flanelle, avec un dé-
sert en arrière plan, une photo de Freud 
serrant la main de Grünbaum fils, et 
une photo d’un rabbin serrant la main 
de Grünbaum père. 
L'appartement compte une chambre 

exiguë, un coin salon-cuisine et une 
salle de bains avec W-C. Un couloir 
étroit dessert ces différentes parties, la 
chambre étant au fond. Les objets inté-
ressants se trouvent tous dans le salon 
sur les trois étagères qui sont presque 
entièrement recouvertes de livres. Un 

jet en Bibliothèque permettra de déce-
ler la nature particulière de trois d'entre 
eux, intitulés Notre Eveil Mathémati-
que vol. I, II & III qui ont été imprimés 
à compte d'auteur, en Syrie, et parais-
sent rares. Ce livre a été écrit par "Si-
mon Grünbaum, Jacob Goldstein et col-
laborateurs", en anglais, le portrait des 
auteurs principaux ornant la page de 
garde (Goldstein est le rabbin de la sy-
nagogue de Boston, c'est un grand éru-
dit expert en langues bibliques et bi-
bliophile. Il porte l'habit noir et le cha-
peau traditionnel de sa fonction, est as-
sez corpulent et sa barbe poivre et sel.)  
Un jet en Idée permettra de reconnaî-

tre les hommes d'une photo qui se 
trouve dans l'appartement. Ce manuel 
traite d'hyper-géométrie et raconte 
comment l'exploration intérieure ou 
l'hypnose régressive permettent d'accé-
der à ce savoir qui est en chacun de 
nous mais sommeille dans l'inconscient. 
Dans la préface, Grünbaum déclare que 
l'avenir de l'humanité ne pourra se faire 
sans la maîtrise des voyages inter-
dimensionnels, et que le seul moyen de 
comprendre leurs mécanismes est d'ob-
server attentivement les créatures qui 
l'utilisent, les Soldats de l'Ombre. Le 
chapitre final est consacré à Daoloth, 
entité apparemment représentative du 
phénomène, qui incarne au sens ma-
thématique du terme la perfection et est 
à l'origine et à la fin du chaos des inters-
tices dimensionnels (+10% en Oc-
cultisme, +2% en Mythe de Cthulhu, 
+3% en Mathématiques, perte de SAN 
1d4/3d6, pas de sortilèges). 

Résumé des quelques pages ex-
traites des documents de Simon 
Grünbaum 

Simon Grünbaum, membre éminent 
de la Kabbale, a beaucoup étudié les 
textes anciens (notamment pour la ré-
daction du traité Notre Eveil Mathéma-
tique). 
Au cours de ses recherches, il a dé-

couvert l’existence d’un objet qu’il 
nomme foudre-diamant (en référence à 
l’objet de culte tibétain voir ci-contre) 
Cette foudre-diamant permet selon lui 
d’accéder à des connaissances dépas-
sant l’entendement. Grâce à elle 
l’humanité pourrait approcher les se-
crets de Daoloth et faire un véritable 
bond dans ses perceptions scientifiques. 
Sur une autre étagère, une boîte en car-
ton contient de nombreuses lettres, la 
plupart étant adressées de Goldstein-
Grande synagogue de Boston à Grün-
baum père. 

Extraits : 
« 05-08-20. Simon, je crois qu'il est temps pour 

toi d'abandonner ce projet, avant que tout ceci ne 
vire au cauchemar. Tu as lu comme moi le verset 
133-8 du Talmud. Daoloth et ses sbires sont des 
monstres de l'enfer, et de simples humains comme 
nous ne peuvent tenter de percer leurs secrets 
obscurs. » 

« 01-11-20. J'ai compris à la virulance de ta der-
nière lettre combien tu étais déterminé et je crains 
pour ta vie comme pour celle de milliers d'inno-
cents. Je s comme ces connaissances sont impor-
tantes pour toi, mais on t'a enseigné la même pa-
role que moi à Damas, et tu sais bien que les dé-
mons ne donnent jamais rien sans une lourde 
contrepartie, toujours bien supérieure à ce qu'ils 
offrent. » 

« 3-01-21. Ainsi donc tu as commis l'irrépara-
ble... tu t'es servi de la parole des sages pour ouvrir 
le temps et l’espace et obtenir l’objet de tes désirs. 
Je t'aurai prévenu : les démons voudront être payés 
pour ce savoir! Ils te demanderont d'abord un crime 
sang, puis un autre, puis un autre, et à la fin ils te 
tueront. 

Que ton âme entachée puisse un jour trouver la 
paix. » 

 
Au fond la boîte, une manchette de 

journal EN ARABE fait état du décès de 
Simon Grünbaum, victime d'une crise 
cardiaque, le 29-11-22. Une dernière 
lettre de Goldstein, adressée au fils cette 
fois, l'accompagne : « Viens le plus vite 
possible me rejoindre à la synagogue, je 
te parlerai du terrible héritage qui est le 
tien ; en effet ton père t'a laissé le plus 
pénible des fardeaux. J'espère que tu 
sauras prendre les décisions qui s'impo-
sent. » 
Sur la dernière étagère, entre deux 

rayonnages de livres sur la foudre, le 
magnétisme et la lumière, se trouve un 
curieux objet rutilant. Il ressemble 
beaucoup à un sextant en or, dont la 
surface serait gravée de milliers de 
symboles cabalistiques. A l'aide des in-
cantations appropriées, c'est cet objet 
qui permet d'appeler les Soldats de 
l'Ombre dans notre dimension ; ces for-
mules ne sont cependant pas à portée. 
Le sextant peut être détruit facilement, 
cependant il en apparaîtra un autre ail-
leurs dans le monde, et ça ne fera pas 
partir les trois Soldats de l'Ombre invo-
qués par Simon Grünbaum depuis 2 
années. 
 
Foudre-diamant tibétain 
Objet rituel, représentant symboliquement un 

noyau central flanqué d‘une fleur de lotus d‘où jail-
lissent deux groupes de flammes. Symbole mascu-
lin du chemin qui mène à l‘illumination. 

Il est certainement le symbole le plus important 
du bouddhisme tibétain. C'est un symbole com-
plexe, utilisé à la fois dans les rites du Mahayana 
(ou bouddhisme du Grand Véhicule) que dans les 
rites du bouddhisme tantrique. Il représente à la 
fois l'énergie fondamentale, la compassion, la na-
ture indestructible de l'éveil et le chemin qui mène 
à l'illumination.» 

Attaque des séïdes 

Elle se déroule alors que les joueurs 
partent de l’Asile. 
Les Séides utilisent leurs pouvoirs 

pour mettre au point mort les objets 
technologiques à portée (les ampoules 
des lampadaires explosent et le moteur 
des PJ s’arrête) et plonge la rue dans 
une obscurité profonde (mais pas com-
plète). 
Au cours du combat, les sorciers in-

terviennent en éclairant fortement les 
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lieux avec leurs phares de voitures et 
des spots. Les Lanty sont présents et 
tentent leur invocation servant à asser-
vir les Séides. Mais ces derniers ont le 
temps de replonger la zone dans le noir 
et disparaissent dans l’ombre. Les sec-
tateurs se retirent. 

La grande synagogue de Bos-
ton et le rabbin Jacob Gold-
stein 

La synagogue en elle-même n'a pas 
beaucoup de renseignements à fournir 
aux investigateurs. En revanche, ils ap-
prendront beaucoup de Goldstein, dont 
la petite maison carrée jouxte l'édifice. 
Cet homme, tout comme Simon Grün-
baum, est né en Syrie ; il a suivi une 
formation théologique judaïque extrê-
mement sévère et n'a pas tardé à inté-
grer le collège secret de la kabbale, dont 
il est un membre éminent. 
Goldstein s'est un peu brouillé avec 

Simon Grünbaum, puis avec son fils. 
Goldstein vit depuis quelques années à 
Boston. Après son départ de Syrie, Si-
mon Grünbaum a continué ses recher-
ches. Il y a 2 ans, Simon a utilisé « le 
sextant d’or » un objet créé à l’origine 
par la kabbale pour combattre les Séi-
des, afin d'apprendre les secrets des hy-
perdimensions. 
Hélas, la foudre-diamant qu’il convoi-

tait était accompagnée de 3 séides qui 
en étaient les gardiens. 
Ceux-ci ne se montrèrent pas coopé-

ratifs, et au lieu de les renvoyer tant 
qu'ils n'avaient pas acquis trop de pou-
voir, il leur consacra quelques sacrifices 
d'innocents, espérant obtenir la foudre-
diamant. Voyant qu'il ne reculait devant 
rien, les démons prétendirent ne pou-
voir donner l’objet qu’à une personne 
ayant bien servi Daoloth en leur four-
nissant plusieurs victimes. À ce mo-
ment Simon avait déjà perdu une 
grande partie de sa conscience et accep-
ta. 
Simon les servit pendant ces 2 an-

nées. Un jour qu'ils se repaissaient de-
vant lui, Simon eut une vision effroya-
ble de formes géométriques tournoyan-
tes. Il devint complètement fou et se 
creva les yeux par peur de voir la divini-
té en suivant le sillage des créatures. 
Les Soldats de l'Ombre finirent par l'as-
sassiner car Simon ne leur ramenait 
plus suffisamment de gibier. 
Alors, en tant que fléau transgénéra-

tionnel, ils se sont adressés à son fils 
Joseph. Celui-ci avait les moyens de 
leur fournir facilement des gens au bord 
de la folie. Joseph ayant récupéré les 
affaires de son père, fut persuadé que 
son père pouvait s’être fourvoyé et 
continua l’oeuvre son père afin de récu-
pérer la foudre-diamant. 
Parmi la collection de livre de Gold-

stein, on trouve une édition syrienne 

très ancienne du Talmud, avec des pas-
sages qui n'ont jamais été traduits ni 
interprétés. Le verset 133-8 (en arabe) 
dit ceci : 

« Le plus malheureux des juifs leva ses moi-
gnons dévorés par la lèpre vers le visage de Satan, 
et lui dit : 

- J'implore ta pitié démon! Toutes les inventions 
de Dieu servent à quelque chose, mais les tiennes, 
à quoi servent-elles ? Tu nous fais vivre dans la 
crainte... Pourquoi la peur et la douleur ? 

- Puisque tu y tiens, ton malheur ne sera plus 
vain ; les Sombres Séides auxquels je donne nais-
sance sur-le-champ s'en repaîtront, et ta crainte 
comme ta douleur serviront à leur subsistance... » 

Il y a également quelques ouvrages 
d'ésotérisme sans grand intérêt, mais 
parmi ceux-ci se trouve un abrégé de la 
Parole Très Lumineuse, dans l'introduc-
tion de laquelle on trouve un bref histo-
rique de la kabbale et ses motivations, 
suivie d'un chapitre sur les Sombres 
Séides et le moyen de les invoquer dans 
notre dimension à l'aide du sextant, 
ainsi que les moyens de les faire partir... 
(+7% en Occultisme, +2% en Mythe 

de Cthulhu, Sorts INTx3 le seul sort 
étant Appeler/congédier un Sombre 
Séide) 
Appeler/congédier un Sombre Séide : 

ce sort consomme 12 pts de magie et 
2d8 pts de santé mentale, sans compter 
ce que la vue des créatures invoquées 
fait perdre. Le sorcier doit tenir le sex-
tant bien haut et le regarder fixement, il 
doit aussi se trouver seul dans une pièce 
où l'obscurité est parfaite. Les gestes et 
les paroles prononcées prennent envi-
ron 5 min, après quoi le sorcier distin-
guera une porte rectangulaire auréolée 
par des rayons dorés se découper sur un 
mur. Des symboles ésotériques en let-
tres de feu ornent cette porte. Ensuite, 
elle s'efface pour laisser place à un long 
couloir légèrement phosphorescent, 
apparemment en bois, dont les murs 
sont totalement penchés, torturés et 
asymétriques. Une procession de 1d4 
Sombres Séides arrive par ce couloir, et 
lorsqu'ils pénètrent dans la pièce le mur 
se reforme. Toute personne qui tentera 
de franchir le seuil magique se retrou-
vera bloquée en enfer, où les Sombres 
Séides la tortureront pour l'éternité. 

Attaque des sectateurs 

Elle se déroule de nuit dans Boston 
alors que les joueurs sont allés voir le 
Rabbin Jacob Goldstein. C’est une 
course poursuite en voiture. Le groupe 
de sectateur est composé de Hector S. 
Ward, 2 tireurs et un chauffeur. 

Le QG des sorciers 

La bâtisse qui sert de QG aux sorciers 
se trouve en pleine campagne entre 
Arkham et Boston. Le mur d’enceinte 
usé fait dans les trois mètres de haut, 
mais n’est pas très difficile à franchir du 
fait des nombreuses pierres décelées 

qui offrent de bonnes prises. La herse 
est à l’inverse totalement impossible à 
escalader, elle est constituée de baguet-
tes métalliques rouillées surmontées de 
pointes acérées, atteignant quatre mè-
tres cinquante. Des rosiers épineux ont 
été forgés sur le métal et courent out le 
long de la herse. 
La bâtisse n’est pas gardée. Toutefois 

un doberman rôde dans le parc. 

Chiens Doberman 

FOR 7 CON 10 TAI 10 DEX 17 PV10 
Armes : Mâchoires 35% 1D4 
Compétences : Bondir par surprise 

80% Flairer 98% 
Suivre une Piste 95% Trouver Objet 

Caché 80% Haïr les Chats 90% Se Lais-
ser Amadouer par de la Viande 75% 
Lorsque les Pj espionnent les sorciers, 

ceux-ci sont en réunion dans la salle du 
bas. Georges Lanty : 
« Mes très chers confrères et 

consoeurs, notre projet «Ashashin» 
touche presque à son but. Nous avons 
réussi à réunir l’ensemble des connais-
sances qui nous étaient nécessaires 
pour nous rendre maître des soldats de 
l’ombre. Nous avons connu un premier 
échec dû à notre précipitation : nous 
n’en connaîtrons pas de second ! Eliza-
beth Lanty se lève et prend la parole : 
« Nous vous donnons rendez-vous 

demain à 3h00 précise dans la carrière 
désaffectée de Northwall. Là nous ap-
pellerons à nous les sombres séides et 
en deviendrons les maîtres ! » 
*applaudissements* 
Georges Lanty : « Sur ce, très chers 

amis, je vous propose de monter afin de 
communier ensemble » (Lanty sourit...) 
Tout le monde monte à l’étage. On 

pourra entendre de la musique 
s’échapper de l’étage et un investigateur 
curieux pourrait voir depuis un arbre 
l’orgie à laquelle se livre la secte. 

La « foudre-diamant » des séi-
des 

C’est l’artefact dont les séides sont les 
gardiens. C’est un puissant artefact dé-
dié à Daoloth. Grâce à lui, le mage peut 
apercevoir des bribes du futur et en ra-
mener des morceaux (et plus particuliè-
rement des objets technologiques). 
Utilisation : le sorcier doit être dans 

un lieu clos et dépourvu de tout être vi-
vant (plantes y compris). Le sorcier 
s’agenouille face à la Foudre et se met à 
prier Daoloth. La fenêtre temporelle se 
créée au centre de la foudre et 
s’agrandit (4PM / 1D4+1 SAN). Le sor-
cier peut plonger sa main dans l’image 
et ramener un objet (3PM/objet). NB : 
cet objet ne peut pas servir de portail 
temporel. 
Son utilisation n’exclut pas les mau-

vais rencontres (20% de chance à cha-
que utilisation) du type Voyageur Di-
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mensionnel (1,2,3,4) ou Chien de Tin-
dalos (5,6) 

La carrière de Northwall 

Cette carrière se trouve à quelques ki-
lomètres du QG de la secte. Elle borde 
la rivière Miskatonic. Les PJ s’ils se ren-
seignent apprendront que la carrière a 
été condamnée car des nappes souter-
raines menaçaient d’inonder les lieux. 
C’est au fond de la carrière que les 

sorciers ont tracé leur cercle magique. 
L’ensemble des membres est réuni au-
tour. 
Déroulement : 

� Les sorciers invoquent les séides dans 
le cercle. 

� Les sorciers tentent de prendre le 
contrôle des séides Les séides invo-
quent Daoloth 

� Daoloth commence à apparaître 

� La carrière tremble et se fissure : une 
nappe souterraine se déverse et in-
onde la carrière. 

Bien sûr en fonction des actes des PJ, 
ce déroulement sera modifié (sauf 
l’étape 1). 
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RapportRapportRapportRapport    officielofficielofficielofficiel    d’autopsied’autopsied’autopsied’autopsie    11.12.192211.12.192211.12.192211.12.1922    

Individu de race blanche, 52 ans, sexe féminin – GS : AB formellement identifié comme étant Thé-
rèsa Jones, née à Arkham, le 19 décembre 1871. Corps trouvé à 01h20 par des voisins dans la nuit du 
10 au 11 décembre 22 
Heure approximative du décès : 01H00 dans la nuit du 10 au 11 décembre 22 
Conclusions des analyses : 
Le cuir chevelu du sujet a été grossièrement taillé en larges bandes et en lambeaux, tandis que 

des touffes de cheveux très importantes ont été arrachées. Cuisses, bras et ventre ont été griffés 
– déchiquetant l’épiderme puis le derme sur près d’un centimètre. L’humérus droit a même été mis à 
nu. 
De nombreux résidus corporels (cheveux, derme essentiellement) ont été retrouvés sous les on-

gles de la victime. Plusieurs ongles sont brisés. Les résidus susnommés sont ceux d’un individu de 
race blanche groupe sanguin AB Enfin, des marques d’origine inconnue, ressemblant à de petites 
moisissures, apparaissent à l’intérieur des narines et tout le long des sinus. Un hématome impor-
tant tache le fond de la cavité nasale. 
Après analyse chimique, il s’avère que la substance noire découverte en grande quantité sur les 

lieux du drame est un mélange de Carbone, de Sélénium et de Tantale pulvérisés. Ce mélange ne cor-
respond à aucun composite connu. 
Cause de la mort : crise cardiaque. 
 

RapportRapportRapportRapport    officielofficielofficielofficiel    d’autopsied’autopsied’autopsied’autopsie    

12.12.1922 Individu de race blanche, âge 71 ans, sexe masculin – GS : A 
Formellement identifié comme étant Joseph Bobstone, né à Arkham le 26 mars 1851. 
Corps trouvé le matin du 12.12.22 à 8h30 par Dick Brown facteur à Campville. 
Conclusions des analyses : 
Une blessure béante s’ouvre d’un flanc à l’autre, par laquelle l’intestin a été tiré et purgé à la 

chaux vive. Un seau de cette substance, ainsi qu’un bidon d’eau de Javel, ont été trouvé à proximi-
té du corps. 
Le visage est couvert de brûlures chimiques, et tout l’œsophage est dans le même état. Le sujet 

aurait avalé en grande quantité un mélange d’eau de Javel et de vinaigre de vin. 
Nombreuses traces et résidus corporels retrouvés sous les ongles de la victime. Les résidus sus-

nommés sont ceux d’un individu de race blanche groupe sanguin A Le cœur en mauvais état paraît 
avoir subit une décharge électrique de forte intensité, une émotion qui en a provoqué l’arrêt. 
Comme dans le cas de Mme Thérèsa Jones (rapport du 11.12.22), des marques d’origine inconnue, 

ressemblant à de petites moisissures, apparaissent à l’intérieur des narines et tout le long des 
sinus. Un hématome important tache le fond de la cavité nasale. 
Après analyse chimique, la substance noire est identique au cas susnommé. 
Cause du décès : Arrêt cardiaque 
Note : Plusieurs griffures et hématomes post-mortem ont été relevés sur l’ensemble du corps. 
 

RapportRapportRapportRapport    officielofficielofficielofficiel    d’autopsied’autopsied’autopsied’autopsie    dudududu    12.12.2212.12.2212.12.2212.12.22    

Individu de race blanche, sexe masculin 
47ans GS : A formellement identifié comme étant John Tucker, né à Providence, le 15 juin 1875. 
Le corps a été retrouvé à 15h58 par l'agent de police monsieur Parvis, la mort étant survenue 

apparemment 1 heure plus tôt. 
Plusieurs lésions ont été relevées sur le corps. Plusieurs peuvent être considérées comme mor-

telles. 
Nombreuses traces et résidus corporels et de terre retrouvés sous les ongles de la victime. Les 

résidus susnommés sont ceux d’un individu de race blanche groupe sanguin A. La terre susnommée 
correspond à celle de la cave où le corps a été trouvé. 
Comme dans le cas de Mme Thérèsa Jones (rapport du 11.12.22) et M. Joseph Bobstone (rapport du 

12.12.22) des marques d’origine inconnue, ressemblant à de petites moisissures, apparaissent à 
l’intérieur des narines et tout le long des sinus. Un hématome important tache le fond de la cavité 
nasale. 
Après analyse chimique, la substance noire est identique aux cas susnommés. 
Cause du décès : Hémorragie due aux nombreuses liaisons mortelles. 
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Ainsi donc cher docteur vous avez fini par obtenir la preuve de ce que vous avanciez… Vous al-
lez rendre un fier service à notre confrérie. 
Cette arme, telle que vous me l’avez décrite, pourrait permettre à notre loge d’évoluer au sein de 
la grande famille et d’y imposer sa volonté. Il nous faut maintenant nous approprier cette 
arme, et cela par tous les moyens. Notre amitié avec les membres du Ku Klux Klan pourrait 
grandement nous aider. Je vous recontacte ultérieurement. 
Georges Lanty 

 
 

Extrait des conclusions du juif Einstein sur le chaos atomique 
« J'ai eu la chance inouïe de pouvoir plonger dans la science ancienne de la Pa−
role Très Lumineuse, lorsque j'étudiais à Damas. Je fus alors fasciné par les 
descriptions et les théories qui fusaient à propos de Daoloth, Celui Qui Lève 
Les Voiles, le point zéro de toutes les dimensions. Avec le peu de moyens scien−
tifiques de l'époque, les sages parviennent à établir des schémas physiques que 
je n'ai pu mettre en lumière que très récemment. La formidable effervescence de 
Daoloth m'a permis de comprendre divers mécanismes de transformation, de la ma−
tière, et ainsi achever mes théories sur l'arme atomique. Hélas, je me rends 
compte à présent que mes travaux seront exploités pour commettre l'irréparable, 
aussi j'entreprends dès aujourd'hui de tout détruire. » 

 
 
 
 
 

« 05-08-20. Simon, je crois qu'il est temps pour toi d'abandonner ce projet, avant que tout ceci 
ne vire au cauchemar. Tu as lu comme moi le verset 133-8 du Talmud. Daoloth et ses sbires 
sont des monstres de l'enfer, et de simples humains comme nous ne peuvent tenter de percer leurs 
secrets obscurs. » 
« 01-11-20. J'ai compris à la virulance de ta dernière lettre combien tu étais déterminé et je 
crains pour ta vie comme pour celle de milliers d'innocents. Je s comme ces connaissances sont 
importantes pour toi, mais on t'a enseigné la même parole que moi à Damas, et tu sais bien que 
les démons ne donnent jamais rien sans une lourde contrepartie, toujours bien supérieure à ce 
qu'ils offrent. » 
« 3-01-21. Ainsi donc tu as commis l'irréparable... tu t'es servi de la parole des sages pour ou-
vrir le temps et l’espace et obtenir l’objet de tes désirs. Je t'aurai prévenu : les démons voudront 
être payés pour ce savoir! Ils te demanderont d'abord un crime sang, puis un autre, puis un au-
tre, et à la fin ils te tueront. 
Que ton âme entachée puisse un jour trouver la paix. » 
 
Au fond la boîte, une manchette de journal EN ARABE fait état du décès de Simon Grün-
baum, victime d'une crise cardiaque, le 29-11-22. Une dernière lettre de Goldstein, adressée au 
fils cette fois, l'accompagne : « Viens le plus vite possible me rejoindre à la synagogue, je te par-
lerai du terrible héritage qui est le tien ; en effet ton père t'a laissé le plus pénible des fardeaux. 
J'espère que tu sauras prendre les décisions qui s'imposent. » 

 


